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Le 16 septembre 1999, la France et
l’Italie signent un accord sur le pro-
gramme « Horizon ». Chaque Etat
s’engage sur la construction de deux
bâtiments avec une option pour deux
unités supplémentaires. La Marine na-
tionale prévoit le remplacement des
frégates lance-missiles Suffren et Du-
quesne. Les deux navires en option
auraient dû remplacer les frégates
anti-aériennes Jean-Bart et Cassard à
partir de 2017. Par suite des réduc-
tions budgétaires, celles-ci seront rem-
placées par des frégates multi-mis-
sions dédiées à la défense aérienne à
partir de 2020.

La défense aérienne
Le programme « Horizon » donnera
naissance aux frégates de défense aé-
rienne (FDA) Forbin et Chevalier-Paul.
Leur mission consiste à assurer la su-
prématie aéromaritime du groupe aé-
ronaval constitué autour du porte-
avions Charles-de-Gaulle. La FDA
contribue aussi à la défense aérienne
interarmées sur les théâtres d’opéra-
tions extérieures et dans les ap-
proches maritimes du territoire natio-
nal. Son système de détection et son
système d’armes lui permettent de
contrôler un vaste espace. Son radar
LRR peut détecter à plus de 200 km

Forces navales françaises libres et ter-
mine sa carrière comme digue artifi-
cielle à Arromanches. Un torpilleur
Forbin (1928-1952) participe à l’es-
corte de convois au cours de la «drôle
de guerre» (3 septembre 1939 - 10
mai 1940). Suite à l’entrée en guerre
de l’Italie, il est rattaché à la « Force
X » pour assurer la sécurité des
convois en Méditerranée orientale. Le
24 juin 1940, la Force X, comprenant
les croiseurs Duquesne, Tourville, Suf-
fren et Duguay-Trouin, les torpilleurs
Le-Fortuné, Le-Basque et Forbin ainsi
que le sous-marin Protée, entrent
dans le port d’Alexandrie sous mandat
britannique. Le 3 juillet 1940, suite à
la signature de l’armistice entre la
France et l’Allemagne, les Anglais lan-
cent l’opération « Catapult » pour em-
pêcher les navires français de venir
renforcer le potentiel de la Marine al-
lemande. Le 4 juillet 1940, l’amiral
français Godeffroy et l’amiral anglais
Cunningham parviennent à un com-
promis. Les soutes des navires sont vi-
dées et les obturateurs et percuteurs
retirés. La Force X ne reprendra le
combat que le 17 mai 1943 aux cô-
tés des Alliés. Le torpilleur Forbin re-
prend ses missions d’escorte de
convois. En 1943, il transporte les
éléments français qui participent à la

La frégate Forbin

La frégate de défense aérienne Forbin est l’héritière du torpilleur du même nom qui a reçu la croix de Guerre
1939-1945 avec palme. Elle-même a reçu la croix de l’Ordre souverain de Malte en 2012. Cette frégate et sa ju-
melle Chevalier-Paul portent le nom d’officiers de Marine du XVIIème siècle, membres de l’Ordre de Malte.

un objet volant. Actuellement, les FDA
sont utilisées comme vecteur de re-
cueil de renseignements d’origine
électromagnétique au large de la Sy-
rie. Elles scannent les approches et les
environnements électromagnétiques
(mission « Medor » en Méditerranée
orientale). En 2011, le Forbin parti-
cipe à l’opération « Harmattan » au
large de la Libye. Les renseignements
qu’elle fournit permettront de détruire
un hélicoptère et 10 lance-roquettes.

Une longue lignée
Six bâtiments recevront le nom de
Forbin. D’abord un aviso de 1ère
classe (1859-1884), puis un croiseur
de 2ème classe (1885-1921) et, en
1944, un cargo, saisi par les Britan-
niques, est transformé sous ce nom
en patrouilleur auxiliaire par les



U
N
I
T
É
S

D
É
C
O
R
É
E
S

N° 340 - Juin 2020 - 2ème trimestre 27

CROIX DE GUERRE ET VALEUR MILITAIRE

La frégate Forbin

libération de la Corse. Le 15 août
1944, il escorte les navires qui débar-
quent des forces sur les côtes de Pro-
vence. Le 26 septembre, il coule trois
sous-marins de poche allemands. Le
20 octobre à 11 h 41, alors qu’il es-
corte huit dragueurs au large de San-
Remo, le Forbin est pris pour cible par
des batteries côtières allemandes. Il ri-
poste avec ses trois canons de 130
mm et tire 179 coups. A 11 h 50, une
explosion retentit et détruit la Halle
aux fleurs, qui abritait 48 vedettes ex-
plosives, 6 vedettes d’assaut et 1 ve-
dette lance-torpilles. Ces armes
avaient pour vocation d’attaquer les
navires alliés. Leur destruction épar-
gna de nombreuses vies. Le Forbin est
cité à l’ordre de l’armée : « En opéra-
tion sur les côtes de Provence sous le
commandement du capitaine de cor-
vette Barthélémy, a réussi le 26 sep-
tembre à détecter et à engager à la
grenade et au canon plusieurs sous-
marins de poche ennemis. Déjouant le
sillage de leurs torpilles, a mené avec
précision trois attaques à la grenade
et ainsi assuré la destruction certaine
de deux d’entre eux, dont les resca-
pés ont été recueillis, et forcé l’aban-
don d’un troisième par son équipage.
Chacun à bord a fait preuve, comme
au cours des précédents combats où le
Forbin a été engagé d’un bel esprit
d’équipe et d’un parfait sang-froid. »
Le cinquième Forbin est un escorteur
d’escadre en service de 1955 à

1992. La frégate de défense aérienne
Forbin est donc le sixième navire à re-
cevoir ce nom. 

Un nom prestigieux
L’un des marins les plus brillants de sa
génération, le chevalier Claude de For-
bin est né en 1656 à Gardanne (25
km au Nord de Marseille). Héritier
d’une famille d’illustres marins, il
commence par servir, avec son oncle,
dans les galères royales et participe
aux combats de Stromboli et
d’Agosta. En 1676, il entre aux mous-
quetaires du roi et participe aux cam-
pagnes de Franche-Comté et de l’Ar-
tois. En 1677, il revient dans la
Marine avec le grade d’enseigne de
vaisseau et participe aux campagnes
du Portugal (1679) et des Antilles
(1680) ainsi qu’aux bombardements
d’Alger (1682 et 1683). En 1684,
nommé lieutenant de vaisseau, il part
pour le Siam au sein d’une flottille.
Ses qualités attirent l’attention du roi
du Siam qui le nomme gouverneur de

Bangkok et amiral de la flotte. En
1688, il rentre en France. En 1689,
au cours de combats contre les An-
glais, il est fait prisonnier avec Jean
Bart avec qui il s’évade au bout de 11
jours à bord d’un canot. La même an-
née, promu capitaine de vaisseau, il
effectue une campagne en mer du
Nord (1689) puis en Méditerranée et
participe au siège de Barcelone
(1697). En 1702, il commande une
division de trois vaisseaux, bombarde
Trieste, rançonne Fiume et chasse les
corsaires de Flessingue. En 1706, il
s’empare de 7 navires anglais, de 5
vaisseaux hollandais et en coule un
autre. En 1707, il est nommé chef
d’escadre. Le 21 octobre, Forbin et
Duguay-Trouin attaquent un convoi an-
glais de 80 navires, s’emparent de 60
navires et de 3 vaisseaux d’escorte et
coulent 2 vaisseaux. Forbin quitte le
service en 1715 et meurt en 1733.

Marc Beauvois,
section de la Haute-Garonne

Les frégates de défense aérienne Forbin et Chevalier-Paul et leurs jumelles italiennes.


